Xinhua: La communauté internationale s'engage  à assurer l'avenir  à long - terme des grands singes

  KINSHASA, 9 septembre (XINHUANET) -- La communauté internationale  s'est engagée, vendredi soir dans la capitale de la RDCongo, à  assurer l'avenir à  long terme de toutes les espèces de grands  singes.   

     La première réunion intergouvernementale sur les grands singes sous l'égide du PNUE et de l'UNESCO a souligné, dans sa  déclaration de Kinshasa adoptée à  la clôture des travaux de cinq  jours, "un devoir moral de conserver et partager avec les générations futures" quatre espèces de primates, dont gorilles,  chimpanzés, bonobos et orans-outangs.  

     Les gorilles, chimpanzés et bonobos vivent dans 21 pays  africains, alors que les orans-outangs dans deux pays d'Asie du  Sud-Est (Indonésie et Malaisie). Ils sont maintenant en grand  danger d'extinction à cause des activités humaines à savoir la  destruction de forêts, la guerre, le braconnage et le trafic.   

     Selon les estimations, la population des bonobos qui ne vivent qu'en RDCongo n'est estimée qu'entre 10 000 et 25 000 individus,  alors que celle des chimpanzés et des gorilles est respectivement  évaluée à 105 000 et 120 600 individus en Afrique centrale.  

     Pour enrayer et inverser le déclin des populations de grands  singes, la déclaration de Kinshasa invite les Etats de l'aire de  répartition des grands singes, les Etats donateurs, les  institutions internationales, les ONG, les industries, le secteur  privé, les milieux scientifiques et universitaires à  "un  partenariat mondial, une action collective et l'acceptation de  responsabilités communes mais différenciées".  

     Elle préconise l'élaboration et la mise en oeuvre de plans  nationaux pour la survie des grands singes par les Etats de l'aire de répartition. La fourniture des bienfaits économiques directs et indirects écologiquement durables à long terme aux communautés locales, dont l'introduction ou l'expansion de l'écotourisme  durable soigneusement réglementées, est encouragée.  

     Les partenaires de la Stratégie mondiale pour la survie des  grands singes sont pour leur part appelés à fournir un "soutien  efficace et cohérent".  

     Malgré la bonne volonté exprimée par tous les participants  pour la protection des grands singes, les demandes des  gouvernements africains de gérer eux-mêmes des fonds, sans  l'intermédiaire de ONG, n'ont pas recu un écho positif à cette  occasion, à cause de la réticence des donateurs sur leur capacité de bonne gouvernance.  

     Un des vice-présidents congolais, Yerodia Abdoulaye Ndombasi,  et le directeur général du PNUE, Klaus Toepfer, ont pris part à  la cérémonie de clôture de la réunion, en présence de quelque 150  représentants. Le directeur général de l'UNESCO, Koichiro Matsuura, a aussi adressé un message.  

     Les 23 pays de l'aire de répartition sont l'Angola, le Burundi, le Cameroun, la Centrafrique, le Congo-B, le Congo-K, la Côte  d'Ivoire, le Gabon, le Ghana, la Guinée, la Guinée-Bissau, la  Guinée Equatoriale, l'Indonésie, le Liberia, la Malaisie, le Mali, le Nigeria, l'Ouganda, le Rwanda, le Sénégal, la Sierra Leone, le  Soudan et la Tanzanie.

